
Un jour, un sondage

OUI : 
34,6%

NON :
60,7%

S. OPINION : 
4,7%

Résultat sondage

Pensez-vous que l’Algérie a une chance de remporter
une médaille aux Jeux olympiques de Rio (Brésil) ?

NON Sans opinionOUI

PP
Deux mandats seulement
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DIGOUTAGE
Par Arris TouffanPar Arris Touffan

Conduite
Dénouer les inextricables

casse-tête de la circulation algé-
roise ? On a confié la mission
impossible à une société algéro-
espagnole. Bien ! Je suis certain
que cette entreprise possède
l'expertise nécessaire pour nous
dire combien de feux rouges et
de passages piétons il faut et où
il est judicieux de les placer.
Mais quelle entreprise, quel
expert, pourra s'attaquer au vrai
et seul problème qu'est l'élé-
ment humain de l'équation. Bien
conduire, c'est d'abord bien se
conduire. Et ça, mon vieux !

A. T.
arrisetouffan@yahoo.frarrisetouffan@yahoo.fr

Soirperiscoop@yahoo.fr

ERISCOOPERISCOOP

Au sein du FLN, il semble que l’idée de ne pas présenter de candiAu sein du FLN, il semble que l’idée de ne pas présenter de candi--
dats aux législatives ayant accompli déjà deux mandats fait sondats aux législatives ayant accompli déjà deux mandats fait son
bonhomme de  chemin .  Les  concernés  pa r  ce t t ebonhomme de  chemin .  Les  concernés  pa r  ce t t e
demarche commencent déjà à exercer un lobbing afindemarche commencent déjà à exercer un lobbing afin
de l’annuler. Saâdani résistera-t-il aux pressions ?de l’annuler. Saâdani résistera-t-il aux pressions ?

Pensez-vous 
que les grandes
villes d’Algérie

connaîtront 
des problèmes
d’alimentation

en eau potable ?

Revoilà Bengrina
L’ancien ministre (MSP) du

Tourisme, Abdelkader Bengrina,
vient d’être élu président de l’Union
des experts arabes du tourisme à

l’occasion du récent
congrès de cette

organisation qui
s’est tenu à
Amman (Jordanie).
Cette organisa-
tion, dont le siège

est à Riyad, a pour
objectif d’encoura-

ger le tourisme inter-
arabe, indiquent

ses initia-
teurs.

Retard sur la ligne
In Salah-Tamanrasset
Le projet de la ligne ferroviai-

re In Salah-Tamanrasset risque
de connaître du retard. En effet,
on apprend que l’Agence natio-
nale d’études et de suivi de la
réalisation des
investissements
f e r r o v i a i r e s
(Anesrif) éprouve
quelques difficul-
tés à trouver un
b u r e a u
d ’ é t u d e s
pour ce
projet.

Décision absurde
L’APC de Corso (Boumerdès)

vient d’obstruer l’embouchure
d’un oued au niveau de la plage.
Du coup, les habitants des cités
environnantes vivent un véritable

calvaire. Au-delà des
moustiques et

autres insectes,
l’odeur nauséa-
bonde rend la
vie insuppor-
table dans ces

quartiers.

SO IT D IT EN  PA SSA NTSOIT DI T E N PASSAN T

I l est des jours comme ça où lorsque
l’on vous affirme que vivre simplement
peut inspirer du plaisir et, au-delà,

susciter de la satisfaction, vous vous en
étonnez, même si vous admettez volon-
tiers qu’il y a peut-être du vrai là-dedans. 

Bien sûr, il y en aura toujours qui vou-
dront prétendre le contraire, pourrir l’am-
biance et critiquer les efforts consentis
pour embellir, par exemple, la perspective
d’une promotion améliorée.   Lorsque les
mots se mettent de la partie et contrarient
la réflexion, cela calme définitivement
toute tentative de passer outre les déci-
sions qui fleurissent au gré des ambi-
tions. Ces derniers jours, comme cela

arrive assez ponctuellement, on a évoqué
les droits légitimes à la liberté. Celle-là
même qui englobe, entre autres, la circu-
lation et l’expression. Celle qu’a fait valoir
le juge qui a libéré le général Benhadid
lorsqu’il a été autorisé à enterrer la pata-
te, trop chaude pour être gardée plus
longtemps dans la main. Le but premier
de ce billet était de parler de vacances, de
loisirs et de plaisirs à partager. Il se vou-
lait faire la liste des activités à inscrire
dans l’emploi du temps du vacancier. Je
ne sais pas pourquoi leur énumération a
heurté des inquiétudes d’un autre genre.
En rapport avec la notion de droits légi-
times que l’on évoque dans un pays où la

cinquième roue du carrosse est ce peuple
que l’on ne sollicite que lorsque s’impose
le souci de montrer patte blanche et celui
de rassurer le regard extérieur !
S’interroger sur le temps que le système
pense tenir debout tandis qu’il use d’au-
torité à n’importe quelle occasion n’est ni
le but ni le jeu. Ces derniers sont ailleurs.
Ils se pensent au mépris total de popula-
tions dont on aura réussi à dompter les
revendications et   réduire les coura-
geuses ambitions. Matés ici où on les
empêche d’accéder à la reconnaissance,
ils réagissent ailleurs. A n’importe quelle
occasion,   il y en aura toujours un qui
s’écriera : «Mais pourquoi n’est-ce pas à

moi que cela arrive ?» En pensant, évi-
demment, aux belles choses qui rendent
heureux ! Parce que, pour le reste, on
s’en déleste allègrement et même géné-
reusement. 

M. B. 

Par Malika Boussouf
malikaboussouf@yahoo.fr

Partager le plaisir et pas le courage ?


